
Cet ouvrage o� re une analyse inédite des politiques musicales en 
Allemagne, depuis l’arrivée au pouvoir d’Adolf Hitler en 1933 jusqu’à la 
constitution de deux entités politiques en 1949 dans le contexte de la 
guerre froide. L’étude des politiques mises en œuvre sous le IIIe Reich 
montre comment la notion de pureté a conditionné la création et la 
vie musicales, depuis l’aryanisation de compositeurs de la grande 
tradition tels que Wagner et Beethoven jusqu’à la recherche d’une 
impossible musique « nazie ». L’examen des luttes de pouvoir entre 
des acteurs culturels essentiels du Reich, principalement le ministre de 
la Propagande, Joseph Goebbels, et l’idéologue du parti nazi, Alfred 
Rosenberg, met en lumière les incohérences très fortes d’un système 
qui forgea le concept de « musique dégénérée » sans pour autant la 
bannir totalement. 

Après la guerre, la création musicale a été mise à contribution des 
con� its entre Alliés alors que se pro� lait la guerre froide. C’est ce 
contexte particulier qui vit la création de l’École de Darmstadt et de 
festivals de musique contemporaine, mais aussi la réintégration de 
musiciens compromis avec le régime nazi. 

En étudiant des régimes qui se construisent en dé� nitive par l’oppo-
sition mutuelle, Élise Petit met en lumière des volontés ou des utopies 
de rupture en lien avec les politiques musicales. Elle interroge la possi-
bilité de la rupture dans le domaine artistique lorsque celui-ci est lié au 
politique et mène à repenser les notions d’« Heure Zéro » et de tabula 
rasa dans l’Allemagne du XXe siècle.

Couverture : Arthur Szyk, Wagner, aquarelle et gouache sur 
papier, 1942, Berlin, Deutsches Historiches Museum, DR
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MUSIQUE ET POLITIQUE EN ALLEMAGNE
DU IIIe REICH À L’AUBE DE LA GUERRE FROIDE
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À Philippe



Le corpus important d’ouvrages et de sources en langue étrangère sur lequel notre 
ouvrage se fonde donne lieu à de nombreuses citations. Toutes les traductions ont été 
effectuées par nous-même, sauf mention contraire, et insérées en français dans le corps 
du texte. Pour ne pas alourdir outre-mesure les notes de bas de page, nous livrons la 
citation originale uniquement lorsqu’elle provient d’archives ou de documents non 
publiés à ce jour.
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LAB  Landesarchiv, Berlin
NARA  National Archives and Records Administration, Washington, DC
NSDAP  Nationalsozialistische Deutsche Arbeiterpartei
NWDR  Nordwestdeutscher Rundfunk 
OMGB Office of Military Government, Bavaria
OMGBS  Office of Military Government, Berlin Sector
OMGUS  Office of Military Government, United States
OMGWB Office of Military Government, Württemberg-Baden
OSS  Office of Strategic Services (États-Unis)
OWI  Office of War Information (États-Unis)
PWD  Psychological Warfare Division (organisation anglo-américaine)
RAD  Reichsarbeitsdienst
RDA  République démocratique allemande 
RFA  République fédérale d’Allemagne 
RIAS  Rundfunk im amerikanischen Sektor
RKK Reichskulturkammer
RMK  Reichsmusikkammer
RSHA  Reichssicherheitshauptamt
SA  Sturmabteilung
SBZ  Sowjetische Besatzungszone
SED  Sozialistische Einheitspartei Deutschlands
SMAD  Sowjetische Militäradministration Deutschlands 
SPD Sozialdemokratische Partei Deutschlands 
SS Schutzstaffel
STAGMA Staatlich genehmigte Gesellschaft zur Verwertung musikalischer 

Aufführungsrechte
SVAG  Sovetskaja Voennaja Administracija v Germanii (SMAD)
TNA/PRO The National Archives (Londres), Public Record Office
USIS  United States Information Service
WFDY  World Federation of Democratic Youth
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CONCLUSION 

L’étude des politiques musicales en Allemagne sur une période de près de 
dix-sept années met en valeur les liens inévitables entre musique et politique, 
au gré des événements historiques et sous différents régimes : nazisme, 
communisme, démocratie. L’analyse du fonctionnement du régime hitlérien, 
fondé sur l’idéologie obsessionnelle de la « pureté » raciale, a permis d’en explorer 
le totalitarisme tel que dénoncé et analysé par Hannah Arendt :

Le totalitarisme ne tend pas vers un règne despotique sur les hommes, mais vers 
un système dans lequel les hommes sont de trop. Le pouvoir total ne peut être 
achevé et préservé que dans un monde de réflexes conditionnés, de marionnettes 
ne présentant pas le moindre soupçon de spontanéité. Justement parce qu’il 
possède en lui tant de ressources, l’homme ne peut être pleinement dominé qu’à 
condition de devenir un spécimen de l’espèce animale homme 1. 

Le nazisme en constitue une forme spécifique. L’obsession de la « pureté » du sang 
dans la constitution du IIIe Reich mène à l’exaltation de la Volksgemeinschaft, 
« communauté » d’un nouveau peuple réifié et fantasmé, qui se construit « dans, 
par et comme une œuvre d’art 2. » Idéologie raciste et politiques musicales 
sont éminemment liées dans ce régime totalitaire. Outre la glorification et la 
« nazification » des maîtres de la tradition allemande, principalement Richard 
Wagner, Ludwig van Beethoven et Anton Bruckner, le soutien financier apporté 
à la création musicale favorise l’émergence de jeunes compositeurs opportunistes 
ou véritablement acquis aux idées nationales-socialistes, qui composent nombre 
d’œuvres à la gloire de Hitler ou des musiques orchestrales à l’esthétique 
monumentale et uniforme, notamment à l’occasion des Jeux olympiques 
de 1936. Le Volksoper, opéra aux livrets imprégnés de l’idéologie völkisch, connaît 
un développement très riche jusqu’en 1944. Même chose pour le répertoire 
populaire : la Volksmusik, et particulièrement les Volkslieder, résonnent dans 
toutes les organisations, au premier rang desquelles les mouvements de jeunesse 
désormais dirigés et contrôlés par le NSDAP. Les recueils de chants, alliant 

1 Hannah Arendt, Le Système totalitaire [1951], trad. fr. Jean-Loup Bourget, Robert Davreu et Patrick 
Lévy, trad. révisée par Hélène Frappat, Paris, Éditions du Seuil, coll. « Points essais », 2005, p. 197.

2 Philippe Lacoue-Labarthe, Musica Ficta : figures de Wagner, cité par Éric Michaud, « Œuvre d’art 
totale et totalitarisme », dans Jean Galard et Julian Zugazagoitia (dir.), L’Œuvre d’art totale, Paris, 
Gallimard/Musée du Louvre, 2003, p. 35.
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un répertoire préexistant détourné à de nouvelles compositions, connaissent 
d’innombrables publications. La création musicale ne s’est donc pas arrêtée 
durant près de treize années de vie du régime national-socialiste, même si sa 
qualité s’est considérablement dégradée. La musique, et l’art en général, ont été 
mis au service de la réification de l’individu, préalable nécessaire à l’édification 
de la Volksgemeinschaft.

La conception avant tout raciale du peuple allemand et de sa musique induit, 
dès les premiers jours d’existence du régime, la mise à l’écart et l’élimination 
des indésirables. Aux politiques d’eugénisme et d’euthanasie, qui préfigurent la 
mise en place du système concentrationnaire, correspondent dans le domaine 
musical l’interdiction, la stigmatisation et l’exclusion de compositeurs qui, 
par leurs origines raciales, idéologiques ou par leur esthétique moderne, 
contreviennent au projet de constitution de la « communauté du peuple » et 
sont à ce titre taxés de « dégénérescence ». La politique de rupture annoncée 
par Hitler dans Mein Kampf se traduit dans le domaine culturel par une vaste 
entreprise de mise au pas des artistes qu’officialise l’instauration de l’exclusive 
et centralisatrice Chambre de culture du Reich en septembre 1933. S’ensuit 
une véritable hémorragie dans tous les domaines scientifiques, culturels et 
artistiques suite aux renvois massifs, aux déchéances de nationalité ainsi qu’à 
l’exil contraint de très nombreux artistes désormais menacés de mort. Si la 
rupture dans les actes est réelle, le discours idéologique extrémiste et mortifère 
puise néanmoins ses racines dans un terreau intellectuel présent depuis la fin 
du xixe siècle en Allemagne. Au lieu de la « révolution nationale-socialiste », le 
régime instaure bien plutôt une politique de « nazification » de la société et de 
toutes ses institutions, qui passe par le détournement ou la réappropriation 
des idées völkisch notamment. 

Le fonctionnement nébuleux du parti et d’importants conflits d’intérêt et 
de personnalités aux plus hauts échelons de la hiérarchie, particulièrement – 
pour ce qui concerne la musique – entre l’idéologue du parti Alfred Rosenberg 
et le ministre de la Propagande Joseph Goebbels, et les tensions idéologiques 
qui s’ajoutent à leur inimitié mènent à une forme d’illisibilité des politiques 
musicales sous le IIIe Reich, qui semblent marquées par l’incohérence, les 
ambiguïtés et une quasi-schizophrénie. Tandis que sous l’influence de Rosenberg 
la musique légère, le jazz, le cabaret et toutes les formes de modernité sont 
interdites et décrétées « dégénérées », elles sont tolérées, reprises, détournées et 
instrumentalisées par Goebbels pour servir la politique propagandiste du régime, 
notamment vis-à-vis de l’opinion publique internationale, ou tout simplement 
pour canaliser, par cet apparent espace de liberté, le mécontentement qui 
pourrait s’exprimer – et qui s’exprime dans des mouvements de résistance 
musicale telle la Swing Jugend – au sein de la population.
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L’idéologie de la « pureté » et ses conséquences meurtrières touchent 
tout d’abord le domaine politique avant de s’acheminer vers des mesures 
d’« épuration » sociale et raciale qui mèneront au génocide des populations juives 
d’Europe et à l’assassinat de plusieurs millions d’autres détenus : prisonniers 
de guerre soviétiques, opposants politiques ou religieux, individus considérés 
« asociaux », homosexuels, Tsiganes, Slaves, noirs. La signature de la capitulation 
sans conditions dans la nuit du 8 au 9 mai 1945 met fin à près de treize années 
d’un régime voué à l’autodestruction et sonne l’« Heure Zéro » (Stunde Null). 
Le tableau de l’Allemagne au sortir des combats est celui de la désolation, des 
destructions massives, de la misère et de la déchéance. Le nouveau tracé des 
frontières entraîne des flux migratoires de grande ampleur qui ajoutent à la 
situation chaotique du pays. C’est dans ce contexte que les trois puissances 
alliées (États-Unis, Union soviétique, Royaume-Uni), bientôt rejointes par 
la France, amorcent la « reconstruction » de l’Allemagne. Partagée en quatre 
zones, elle est théoriquement gouvernée indépendamment, avec pour objectif 
néanmoins commun la « démocratisation ». Malgré des positionnements 
idéologiques antagonistes, la reconstruction de l’Allemagne est envisagée 
par tous sous l’angle de la rupture radicale avec le passé, qu’illustre la vaste 
entreprise de « dénazification », à laquelle s’ajoute celle de « rééducation » ou 
de « réorientation ». Complice d’un régime ayant, au nom de la « pureté » 
raciale, basculé dans la barbarie et la folie meurtrière autodestructrice, le peuple 
allemand fait l’objet de politiques visant à le « purifier » et à « épurer » la société 
dans son ensemble. 

Cette première phase s’exerce tout d’abord par la violence et le désir de 
revanche qui mène à des viols, exactions et pillages, mais aussi à des démontages 
et démantèlements massifs d’usines, contribuant à retarder et mettant en échec 
dans un premier temps la reconstruction du pays. La dénazification s’applique 
rapidement à la société allemande dans son ensemble ; l’établissement par 
les Américains de « listes » noires, grises et blanches, permet d’évincer les 
individus compromis, pour une véritable « épuration » du système éducatif, 
des administrations et de la langue elle-même. La musique, instrumentalisée et 
exploitée par le régime hitlérien, n’échappe pas à cette entreprise. Élément fort, 
« marqueur identitaire » d’un peuple construit autour de l’idéologie de « pureté » 
raciale, sa dénazification et son épuration sont complexes. D’un côté figurent 
des musiciens et compositeurs compromis par diverses formes de soutien au 
régime : Richard Strauss, Wilhelm Furtwängler, Carl Orff et bien d’autres. 
Leur éviction est immédiate, du moins dans les premiers jours de l’occupation 
alliée. De l’autre se trouvent les compositeurs et répertoires détournés, 
récupérés, « nazifiés », dont la pureté doit être restaurée sans condamnation 
au silence ; ceci explique l’engouement des premières semaines pour des styles 
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musicaux – principalement le jazz et la neue Musik des années Weimar – et 
des compositeurs stigmatisés par le régime hitlérien comme « dégénérés ». 
Parallèlement à ces premières tentatives de réhabilitation, la création musicale 
est encouragée, à l’Ouest comme à l’Est, pour permettre l’avènement d’une 
musique irréprochable. Cette « Nouvelle musique » se définit dans les deux cas 
par une démarche de rupture avec les idéaux nazis. Mais tandis qu’à l’Ouest, 
le rejet des occupants est avant tout celui de l’esthétique qui avait été dictée 
par l’impératif idéologique, à l’Est la musique acquiert sa nouvelle pureté et sa 
valeur par le renouvellement du message politique.

La rupture historique fondamentale que représente l’« Heure Zéro », le 
discours sur la rupture qui marque les premiers mois de l’après-guerre, les 
procès en dénazification, le renvoi massif de fonctionnaires compromis, la 
mise à l’honneur des anciens opposants au régime et de ceux qu’il avait exclus 
sont révélateurs d’un positionnement manichéen, qui prône la destruction de 
toute trace de nazisme pour permettre la régénérescence et la renaissance d’un 
peuple « purifié ». Cette somme de ruptures mène les occupants à repenser le 
terme même de peuple et la réalité du « peuple allemand ». Une fois de plus, les 
idéologies divergentes chargent cette notion de sens antagonistes : si le peuple 
dans sa dimension demos prévaut à l’Ouest, le peuple-classe détermine les 
politiques à l’Est ; le lien qui unit les divers peuples aux « nouvelles musiques » est 
donc complexe et préfigure celui qui unira à nouveau la musique et le politique. 
L’instrumentalisation de la musique au service du façonnement d’un « nouveau 
peuple » dans chaque zone sert également la prise d’influence des Alliés. Les 
politiques musicales ne peuvent donc être comprises sans l’étude préalable des 
stratégies d’« expansionnisme culturel » que tous mettent en place plus ou moins 
activement. Stratégies qui elles-mêmes se développent en fonction du lien que 
l’occupant entretient avec sa propre musique et du complexe d’infériorité ou 
de supériorité qu’il nourrit à ce sujet envers l’Allemagne. Les années 1945-1949 
doivent être envisagées comme l’articulation complexe entre une politique 
ambitionnant la rupture totale par rapport à un passé immédiat – revendication 
qui préside à toutes les décisions interalliées de l’immédiat après-guerre – et de 
nouveaux enjeux géopolitiques et stratégiques. Après quelques mois d’une unité 
de façade interalliée en effet, les tensions idéologiques mènent à l’inévitable 
conflit de la guerre froide et les politiques musicales se radicalisent rapidement 
d’un camp à l’autre. 

Le positionnement concernant la musique à l’Ouest ambitionne à la fois 
de réunir artistes et intellectuels autour de la réflexion sur la naissance d’une 
nouvelle musique et de reconstruire une identité européenne sur des valeurs 
communes. On a souvent coutume d’associer la naissance de la « Nouvelle 
musique » (neue Musik) dans la zone occidentale uniquement au traumatisme 



349

M
usique et politique en Allem

agne   Conclusion

causé par la guerre. La découverte de l’horreur absolue a certes entraîné des 
désillusions, qu’il s’agissait de faire percevoir par un langage musical totalement 
repensé. Si cette rupture est réelle en 1945, elle ne doit néanmoins pas occulter 
l’enjeu politique dont est investie la neue Musik, chargée de promouvoir un art 
absolument anti-nazi – et par là-même d’encourager les initiatives réprimées 
par le régime hitlérien. La création et le développement d’initiatives en faveur 
de la modernité musicale, dont l’exemple le plus connu est celui des Cours d’été 
internationaux de Darmstadt, ont été soutenus avant tout pour leur potentiel 
de « dénazification » symbolique dans la zone occupée ouest-allemande. À l’Est, 
il s’agit bien également d’écrire une nouvelle page musicale, mais les politiques 
culturelles sont très différentes ; si la relation des communistes staliniens à la 
musique diffère de celle des nazis dans les intentions originelles, des écueils 
aux résultats parfois convergents apparaissent. La musique populaire revêt un 
rôle primordial sous ces deux régimes : soulignant pour le régime hitlérien la 
puissance du passé allemand et lui permettant d’affirmer la légitimité de sa 
domination, elle traduit pour les Soviétiques l’authenticité du peuple-classe 
comme référence de valeur. De son côté, la neue Musik est finalement rejetée : 
considérée « dégénérée » par les nazis en raison de l’origine raciale ou politique 
des compositeurs, elle subit les mêmes attaques côté Est, en raison de son 
caractère « bourgeois » et en décalage avec le peuple. La rupture se fait donc 
principalement par le message délivré par la musique au travers des paroles et 
textes choisis, et non pas nécessairement par son esthétique, ce qui entraîne 
des ressemblances troublantes de certaines œuvres commanditées avec d’autres 
plébiscitées par le régime nazi. On ne peut donc envisager la musique d’après-
guerre uniquement comme une volonté ou selon une esthétique de renouveau : 
bien plus, cette musique est le symbole d’une utopie et d’une politique de 
rupture radicale avec le passé, de nouveau départ plutôt que de régénération – 
des enjeux qui dépassent le simple fait musical. 

Theodor Adorno déclarait en 1966 : « Auschwitz a prouvé de façon irréfutable 
l’échec de la culture 3. » Cette même idée, bien que formulée différemment, se 
retrouve dans les réflexions plus tardives du philosophe Jean-François Lyotard 
à propos de la modernité :

Mon argument est que le projet moderne (de réalisation de l’universalité) n’a 
pas été abandonné, oublié, mais détruit, « liquidé ». Il y a plusieurs modes 
de destruction, plusieurs noms qui en sont les symboles. « Auschwitz » peut 

3 Theodor W. Adorno, Dialectique négative [1966], trad. fr. Groupe de traduction du Collège de 
Philosophie, Paris, Payot & Rivages, coll. « Petite Bibliothèque Payot », 2003, p. 444.
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être pris comme un nom paradigmatique pour l’« inachèvement » tragique de 
la modernité 4. 

L’idée de modernité telle que l’expose Lyotard, intrinsèquement liée à celle de 
progrès et de connaissance par un savoir encyclopédique, s’est construite comme 
un récit s’ouvrant avec les philosophes des Lumières. Alors que le développement 
des sciences et des techniques était apparu comme la concrétisation du 
progrès, Auschwitz – où « le sommet de la science s’est avéré être l’abîme de la 
barbarie 5 » – symbolise l’échec définitif de deux siècles d’histoire philosophique 
et scientifique : « Une grève générale de tout ce que la civilisation et la technique 
les plus modernes et les plus élevées auraient pu mettre au service du Bien et 
qu’elles ont voué à la damnation du Mal 6. » L’avant-garde musicale ne peut dès 
lors plus se penser uniquement sous l’angle évolutionniste qui avait marqué 
son développement tout au long des xixe et xxe siècles. S’inscrivant dans une 
volonté de tabula rasa, l’esthétique moderne et intransigeante des jeunes 
compositeurs de Darmstadt dans les années 1950-1953, qui ne conservent 
de l’héritage de l’éclectisme musical weimarien (expressionnisme, Nouvelle 
Objectivité, Kunstjazz, Songs, Agit-prop, etc.) que le sérialisme schönbergien 
ou webernien, mènera cependant au dogmatisme et à l’impasse. À ce titre, 
notons le positionnement radical bien connu de Pierre Boulez en 1952 : « Tout 
musicien qui n’a pas ressenti – nous ne disons pas compris, mais bien ressenti 
– la nécessité du langage dodécaphonique est INUTILE. Car toute son œuvre 
se place en deçà des nécessités de son époque 7. » 

La période de 1945 à 1949 a sans doute servi d’enseignement tant pour 
l’Allemagne de l’Ouest elle-même que pour les Alliés en matière de politiques 
culturelles à un moment où elles n’étaient que très peu délimitées. Si toutes 
les démocraties évoluent dans des directions très distinctes en la matière, elles 
prennent à ce moment un peu de la mesure nécessaire quant à l’indispensable 
équilibre entre soutien à la création, à la formation, au patrimoine et aux 
pratiques collectives. La place de l’État y est diversement appréciée : totalement 
sous contrôle à l’Est, les politiques culturelles totalitaires servent de contre-
exemple à l’Ouest et incitent à une certaine prudence, notamment chez les 
Britanniques et les Américains qui laissent l’initiative culturelle et artistique 

4 Jean-François Lyotard, Le Postmoderne expliqué aux enfants. Correspondance 1982-1985, Paris, 
Galilée, 1986, p. 32.

5 André Neher, Le dur bonheur d’être juif, Paris, Le Centurion, coll. « Les interviews », 1978, p. 46.
6 Ibid., p. 45.
7 Pierre Boulez, « Éventuellement… », La Revue musicale, 212, avril 1952, p. 119. Il est intéressant 

de souligner ici que ce « numéro spécial » de La Revue musicale est publié en pleine guerre froide 
à l’occasion du « Festival de l’œuvre du xxe siècle » impulsé, rappelons-le, par l’organisation 
Congress for Cultural Freedom (Congrès pour la Liberté de la culture) financée et pilotée par 
la CIA.
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principalement à la société civile. C’est aussi au cours de ces années, et 
précisément en Allemagne, que peut se mesurer réellement pour la première 
fois l’enjeu de la domination par les arts et la culture. Le conflit et la concurrence 
qui s’ouvrent entre Soviétiques et Américains les amènera à financer le 
rayonnement et la diffusion des productions artistiques, annonçant les grandes 
batailles d’influence culturelle. C’est donc sans doute à partir de la naissance 
des nationalismes que les enjeux identitaires se sont déplacés de la revendication 
de la terre et de l’histoire vers une volonté d’expansionnisme culturel mondial. 
Malgré l’ambition affichée des Alliés en matière de création artistique, la 
réforme monétaire découlant de la constitution de la « bizone » en 1948 et le 
blocus de Berlin qui s’ensuit génèrent un rapport de forces conflictuel et une 
crise financière qui impactent la vie artistique et mettent un terme au véritable 
« bouillonnement culturel » permis par la fin des combats et par le désir très 
fort de reconstruction. Le pessimisme s’exprime désormais, notamment chez 
les intellectuels allemands, à l’image de Klaus Mann qui, à la veille de son 
suicide en 1949, se fait le porte-voix de la nouvelle génération : « Nous sommes 
vaincus, nous sommes finis. Pourquoi ne pas l’admettre enfin ? Le combat entre 
deux grandes puissances anti-spirituelles – l’argent américain et le fanatisme 
russe – ne laisse aucune place dans le monde à l’intégrité et à l’indépendance 
intellectuelles. Nous sommes contraints à prendre parti et, ce faisant, à trahir 
tout ce que nous devrions défendre et chérir 8. » 

Après 1949, la vie musicale dans les deux Allemagnes est toujours tributaire 
des idéologies qui s’affrontent, malgré des appels récurrents à l’unité, d’un côté 
comme de l’autre. En RFA, les initiatives en faveur de la musique contemporaine, 
notamment les explorations électro-acoustiques, se poursuivent. Mais ce sont 
surtout les chansons de variété allemande (Schlager) et la culture populaire 
américaine qui séduisent la jeune génération ; le jazz, qui s’adresse de plus en 
plus à un public d’esthètes, est détrôné par le rock’n’roll à partir du milieu des 
années 1950, ainsi que par les musiques hawaïennes ou latino-américaines et 
la variété internationale, au grand dam des plus conservateurs. En RDA, la 
conférence de Bitterfeld, qui a lieu le 24 avril 1959, confirme le contrôle qui 
s’exerce sur le champ artistique ; s’adressant avant tout aux écrivains, elle marque 
une nouvelle « voie » (Bitterfelder Weg) vers une collaboration étroite entre les 
artistes et les travailleurs. La création s’ouvre à l’amateurisme et à un populisme 
esthétique qui mènent inévitablement à un appauvrissement de la qualité 
artistique. Pour contrer l’engouement pour le jazz et le rock’n’roll, la chanson 
engagée, émanant d’artistes est-allemands ou de pays communistes, est promue, 

8 Klaus Mann, « Europe’s Search for a New Credo », Tomorrow, VIII/10, juin 1949, p. 11.
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notamment à l’occasion des gigantesques Festivals mondiaux de la jeunesse et 
des étudiants (Weltfestspiele der Jugend und Studenten) de 1951 et 1973. 

La construction du mur de Berlin, dans la nuit du 12 au 13 août 1961, 
scelle durablement la division d’un pays dont l’unité est officiellement mise 
en échec. Cette frontière physique suscite un répertoire musical peu abondant 
et essentiellement populaire. Dès le 13 août 1961, les premières chansons 
saluant la fermeture de la frontière et la construction du « rempart de protection 
antifasciste » (antifaschistischer Schutzwall) voient le jour à l’Est. Dans la nuit 
du 13 au 14 août, un « concert de bienvenue/remerciement pour les camarades 
de la Volkskammer et de la Volkspolizei » (Wunschkonzert für die Genossen 
der Volkskammer und Volkspolizei) est radiodiffusé sur la Berliner Rundfunk 
et donne à entendre les premières productions musicales composées pour 
l’occasion, entrecoupées de discours et agrémentées d’extraits de musique 
classique, notamment l’opéra comique Der Wildschütz (1842) d’Albert Lortzing, 
des chansons de variété (Schlager) et des chants politiques. L’hymne de la RDA 
est également joué, ainsi que la marche de la Volkspolizei. Le lendemain, un 
autre concert « pour les forces armées » (Streitkräfte der DDR) est diffusé. Les 
autorités est-allemandes souhaitent exalter la cohésion du peuple est-allemand, 
en concentrant son attention sur la menace que l’ennemi occidental représente 
pour la paix, et mobilisent pour ce faire le répertoire identitaire des Volkslieder. 
En l’espace de quelques jours, de nouvelles chansons de propagande sont 
composées et diffusées, et un répertoire « officiel » lié à l’édification du mur voit 
ainsi le jour en RDA. À l’Ouest, pas de création sur commande ; seules quelques 
chansons l’évoqueront, plus ou moins directement. Les paroles dénoncent le 
plus souvent la privation des libertés individuelles et évoquent des destins, 
parfois des histoires d’amour, brisés par ce « mur de la honte » (Schandmauer) 9. 
Dans les années 1960, les organes de contrôle sont toujours présents côté Est, 
où le réalisme-socialiste continue à inspirer les compositeurs et musiciens 
encouragés par le régime. La programmation radiophonique exerce une censure 
stricte et exclut le répertoire américain et la variété internationale. La seconde 
conférence de Bitterfeld en 1964 insiste à nouveau sur la mission de l’artiste dans 
la construction d’une société communiste. De nouvelles entreprises sont lancées 
pour supplanter le swing et le rock’n’roll, par l’invention de nouvelles danses de 
salon : Lipsi, Orion, Pertutti, Malterson, Cockstep, Tschila 10… qui ne rencontrent 

9 À ce sujet, voir Élise Petit, « Chanter le Mur, entre propagande et résistance », dans Nicole Colin, 
Corine Defrance, Ulrich Pfeil et Joachim Umlauf (dir.), Le Mur de Berlin. Histoire, mémoires, 
représentations, Bruxelles, PIE-Peter Lang, 2016, p. 239-260.

10 Une liste détaillée, énonçant les caractéristiques musicales de douze nouvelles danses, est 
établie par Helmut Diller, membre du comité central de l’organisation Jeunesse allemande libre 
(FDJ), à son président Horst Schumann le 26 mars 1963 (BArch, DY 24, 24376).
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que peu de succès. L’écoute de musique étrangère sur les ondes ouest-allemandes 
et la circulation d’enregistrements interdits en RDA se répand. Des esthétiques 
non orthodoxes, voire contestataires, se développent sans être réprimées, et 
touchent une audience toujours plus large. Dans le domaine savant, certains 
compositeurs de la nouvelle génération, formés par Hanns Eisler, Paul Dessau et 
Rudolf Wagner-Régeny, se tournent vers un langage résolument moderne. Au fil 
des années, les œuvres de Georg Katzer, Siegfried Matthus, Paul-Heinz Dittrich 
ou Jörg Herchet trouvent un accueil favorable, dans les salons privés mais aussi 
aux cours d’été de Gera (Geraer Ferienkurse) pour la musique contemporaine, 
créés en 1974. Les transferts esthétiques d’une Allemagne à l’autre et les échanges 
entre musiciens préfigurent dans les années 1980 la réunification. 

Le 11 novembre 1989, alors que la nouvelle de la chute du Mur se répand, 
les télévisions du monde entier retransmettent les images du violoncelliste 
Mstislav Rostropovitch jouant les suites de Johann Sebastian Bach à deux 
pas de Check Point Charlie. Quelques semaines plus tard, le chef américain 
Leonard Bernstein dirige la Neuvième symphonie de Ludwig van Beethoven lors 
des Berlin celebration concerts et réunit pour l’occasion, autour de l’Orchestre 
symphonique et des Chœurs de la radio bavaroise, des musiciens d’ensembles 
musicaux provenant de pays acteurs de la guerre froide : Staatskapelle de Dresde, 
New York Philharmonic, Kirov de Leningrad (aujourd’hui Mariinsky de Saint-
Pétersbourg), London Symphony Orchestra, Orchestre de Paris. Une première 
représentation a lieu le 23 décembre à l’Ouest, dans la salle de l’Orchestre 
philharmonique de Berlin, suivie d’une à l’Est deux jours plus tard, dans la 
salle du Konzerthaus de Berlin, non loin de la statue de Schiller. Le message 
universel de l’Ode à la joie de Friedrich von Schiller, magnifié par la musique de 
Beethoven, retrouve enfin son sens originel.
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Cet ouvrage o� re une analyse inédite des politiques musicales en 
Allemagne, depuis l’arrivée au pouvoir d’Adolf Hitler en 1933 jusqu’à la 
constitution de deux entités politiques en 1949 dans le contexte de la 
guerre froide. L’étude des politiques mises en œuvre sous le IIIe Reich 
montre comment la notion de pureté a conditionné la création et la 
vie musicales, depuis l’aryanisation de compositeurs de la grande 
tradition tels que Wagner et Beethoven jusqu’à la recherche d’une 
impossible musique « nazie ». L’examen des luttes de pouvoir entre 
des acteurs culturels essentiels du Reich, principalement le ministre de 
la Propagande, Joseph Goebbels, et l’idéologue du parti nazi, Alfred 
Rosenberg, met en lumière les incohérences très fortes d’un système 
qui forgea le concept de « musique dégénérée » sans pour autant la 
bannir totalement. 

Après la guerre, la création musicale a été mise à contribution des 
con� its entre Alliés alors que se pro� lait la guerre froide. C’est ce 
contexte particulier qui vit la création de l’École de Darmstadt et de 
festivals de musique contemporaine, mais aussi la réintégration de 
musiciens compromis avec le régime nazi. 

En étudiant des régimes qui se construisent en dé� nitive par l’oppo-
sition mutuelle, Élise Petit met en lumière des volontés ou des utopies 
de rupture en lien avec les politiques musicales. Elle interroge la possi-
bilité de la rupture dans le domaine artistique lorsque celui-ci est lié au 
politique et mène à repenser les notions d’« Heure Zéro » et de tabula 
rasa dans l’Allemagne du XXe siècle.

Couverture : Arthur Szyk, Wagner, aquarelle et gouache sur 
papier, 1942, Berlin, Deutsches Historiches Museum, DR
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